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nés, et enfin deux sermons solennels pour le matin et le soir 
du jour de Noël.

Le volume est donc bien rempli; et il n’y a pas un prêtre 
parmi nos lecteurs «pii n’y trouve ainsi toutes ses prédications 
pour ces diverses circonstances. Les bons chrétiens eux-mêmes 
peuvent faire de ce volume une lecture à la fois attrayante et 
instructive. Nous le conseillons donc avec instance. C. ti.

— Humbles Victimes, par François Veuillot. In-12,2.fr.50 
( P. Lethielleux, éditeur, 10, rue Cassette, Paris [G*].

Sous ce titre modeste, M. François Veuillot a réuni seize 
délicieuses nouvelles, d'intérêt ai poignant, de charme si vif, 
de lecture si facile, qu'il n’est pas un lecteur, je l’assure, qui se 
résignera à fermer le livre avant d’en avoir tourné le dernier 
feuillet. Et ce n’est pas une « illusion d’auteur » que de croire 
« que ces fantaisies pourront distraire honnêtement le bon 
public ». En vérité, ces « fantaisies » sont souvent de véritables 
petits chefs-d’œuvre d’émotion ou de franche gaieté. Si vous 
êtes morose, lisez la Dernière Poupée, et je vous promets que 
cousine Claire aura tôt fait de vous dérider. Si vous voulez 
pénétrer ces souffrances cachées qui sont le lot des victimes 
des persécutions qui passent, demandez à la Fin du bedeau, 
aux fitrennes de Sieur Mêlante, de vous les révéler. Et ai 
vous ne savez rien de la peine des petits miséreux qui sont 
bons, mais dont le père est mécréant, cherchez une instruction 
dans la Part (/es pauvres, « Au grand sein des lois », Le mira­
cle de petit Paul. Couronnant l’œuvre, les délicieux Noëls qui 
terminent le livre vous laisseront de votre lecture une impres­
sion durable en même temps que dominée par une très haute 
et très chrétienne philosophie.

L’auteur, en effet, n’a pas voulu, et c’est là un nouveau mé­
rite dont il noua permettra de le louer, limiter son œuvre au 
récit charmeur d’un quelconque épisode. Il s'est efforcé à y 
cacher une leçon et il l’a fait avec tant d’art que la leçon est 
donnée avant même qu’on ne se soit aperçu de sa présence et 
que l’on ait été tenté de s'en défendre. Aussi désirons-nous à 
ce bon et beau livre une très grande et rapide extension. Il a 
sa place marquée dans toutes les bibliothèques catholiques ; 
c’est assez dire le succès dont il est assuré.

F. D.-M.


